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« Choisis la vie » - 21.3.2021 - Collégiale - Chaumont 

Deutéronome 30, 15-16 ; 19 
15 Vois : je mets aujourd'hui devant toi la vie et le bonheur, la mort et le malheur, 16 moi qui te commande 
aujourd'hui d'aimer le SEIGNEUR ton Dieu, de suivre ses chemins, de garder ses commandements, ses lois et 
ses coutumes. Alors tu vivras, tu deviendras nombreux. (…) 19 C'est la vie et la mort que j'ai mises devant 
vous, c'est la bénédiction et la malédiction. Choisis la vie afin que tu vives, toi et ta descendance 
Colossiens 3, 12-14 
12 Puisque vous êtes élus, sanctifiés, aimés par Dieu, revêtez donc des sentiments de compassion, de 
bienveillance, d'humilité, de douceur, de patience.  13 Supportez-vous les uns les autres, et si l'un a un grief 
contre l'autre, pardonnez-vous mutuellement ; comme le Seigneur vous a pardonné, faites de même, vous 
aussi.  14 Et par-dessus tout, revêtez l'amour : c'est le lien parfait.   
Matthieu 6, 25 et 34 
25 Ne vous inquiétez pas au sujet de la nourriture et de la boisson dont vous avez besoin pour vivre, ou au 
sujet des vêtements dont vous avez besoin pour votre corps. La vie est plus importante que la nourriture et le 
corps plus important que les vêtements. (…) 34 Ne vous inquiétez donc pas du lendemain : le lendemain se 
souciera de lui-même. A chaque jour suffit sa peine 

Prédication 
Choisis la vie 
Voilà l’ordonnance qui nous est donnée en ce temps de Carême, où nous cheminons vers la 
semaine sainte, remémorant la Passion du Christ et sa mise à mort sur la croix, pour ensuite 
célébrer sa résurrection. 

Choisis la vie en ce premier jour du printemps. Choisis la vie ! 
La vie, ζωὴ (zoé) en grec, חיים (hayyim) en hébreu. — La vie a-t-elle un sens? … 

La vie est un miracle, même si parfois nous la prenons pour un dû ou un acquis. Notre vie est 
un miracle. On y né à travers les souffrances de notre mère, dans la fragilité la plus totale. A la 
naissance d’un enfant, nous nous émerveillons devant cette arrivée extraordinaire. Car il n’y a 
pas de naissance ordinaire, à mon avis. 

Dire qu’une relation, qu’un lien, qu’une communication soit possible avec un nouveau né, 
dépendant, qui a besoin de lait, de soin, de chaleur, d’une mère, d’un père, n’est-ce pas 
fabuleux ! Dire que nous avons la faculté d’admirer la nature et la beauté, jouer de la musique et 
l’apprécier, de réfléchir et débattre, dialoguer, rire, d’aimer et d’être aimé, n’est ce pas 
magnifique ! 

Choisis la vie ! 
La vie, notre vie, est formée de d’innombrables pièces qui s’imbriquent l’une dans l’autre, pour 
constituer une sorte de puzzle ! 

Il y a des moments où le tableau est clair. Chaque pièce tombe à sa juste place, là où il faut et 
comme il faut, où l’amour partagé en famille et avec ceux qu’on aime réchauffe nos cœurs et 
rafraîchit notre esprit, où nous sommes reconnus dans nos qualités et acceptés dans nos 
défauts. Alors nous sommes satisfaits, comblés. 

Il y a des moments où les pièces de notre vie sont éparpillées, éloignées les unes des autres, où 
nous ne trouvons pas un sens à ce que nous vivons ; il y a des circonstances difficiles que nous 
traversons, où nous nous trouvons sur une direction que nous n’avons pas souhaitée, 
désillusionnés, perdus, abattus. 

Continuer à choisir la vie dans ces moments-là est indispensable. 
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La vie est comme un puzzle ! Elle est surtout un cadeau, un don de Dieu. Quant on nous fait un 
cadeau, on accepte l’entier du cadeau et non seulement une partie. Recevoir le don de la vie, 
c’est l’accepter tout entier, avec ses aléas, dont la maladie, la souffrance et la mort font partie. 

Oui, parfois le goût de la vie devient amer, par les soucis qui nous submergent, les blessures, le 
manque de contacts sociaux ! Ces problèmes deviennent pour nous comme une énorme étoile 
morte dans l’espace, formant un trou noir massif, qui avale toutes les planètes qui gravitent à 
proximité. Nous sommes comme avalés, engloutis par les ennuis qui nous hantent. 

Et notre questionnement revient: La vie a-t-elle un sens? Si j’avais une réponse à cette question 
je serais devenu célèbre! Pour moi, la vie aura le sens qu’on veut bien lui donner. On peut 
considérer la vie comme inutile, fade, nulle, ou comme un miracle, un cadeau, un don de Dieu. 

« La vie est plus importante que la nourriture et le corps plus important que les vêtements ». 
Même si cette phrase peut paraître contradictoire - sans nourriture je ne vis plus - la pensée de 
Jésus va plus loin: ne pas vivre dans la crainte et l’inquiétude qui ne changeront pas la réalité. 

Nous sommes acteurs de notre propre histoire, sans penser pouvoir « maîtriser » les choses, en 
reconnaissant qu’il faut du temps pour cheminer ! Reprendre confiance en nous-mêmes, en 
ceux qui nous aiment, en Dieu. Reprendre goût à la vie malgré les nouvelles mortelles. 
Pardonner, se pardonner, choisir d’aller de l’avant. Trouver un sens, malgré le non-sens. 

Si choisir la vie se fait par étapes parfois, c’est aussi l’affaire de tous les jours : dans ce geste, 
dans ce regard, dans cette action, dans ce choix, est-ce que je choisis la vie ? Dans ma maison, 
mes études, mon travail, mes relations, est-ce que je choisis la vie ? 

Je choisis la vie chaque fois que je décide d’aimer, malgré mes réticences, voire même les 
sentiments de haine qui peuvent me guetter. Nous choisissons la vie chaque fois que nous 
décidons de pardonner, malgré les injustices commises à notre égard ou à l’égard de ceux que 
nous aimons. 

Je choisis la vie chaque fois que je cède la place à la confiance au lieu de la méfiance, chaque 
fois que je donne de la place à la joie au lieu de l’abattement. Nous choisissons la vie chaque 
fois que nous décide de laisser tomber les réflexions négatives sur soi-même et sur les autres. 

Je choisis la vie chaque fois que je me souviens du sourire de ma fille ou de ma soeur, mon 
frère, mon père, ma grand-mère, mon petit-fils, mes amis. Nous choisissons la vie chaque fois 
que nous trouvons des raisons pour nous émerveiller et remercier Dieu et la vie. 

Nous pouvons ne voir que ce qui ne va pas chez les autres, dans le monde, dans notre vie, 
notre caractère, notre physique, notre famille, notre pays, ou ville, notre église ou paroisse ...  
Nous pouvons, au contraire, être reconnaissant, ce qui ne signifie pas devenir dupe en pensant 
que tout est bien. La gratitude n’est pas un anesthésiant des consciences, c’est plutôt une façon 
de regarder la vie et les autres de manière positive. C'est aimer, se réjouir de ce qu'il y a de 
merveilleux dans la personne qui est en face de moi, faire ressortir sa beauté, ses talents. 

Nous choisissons la vie chaque fois que nous décidons d’aimer plus, de nous donner plus, de 
pardonner plus, d’avoir plus de compassion, plus de compréhension pour l’autre dans ce qu’elle 
vit dans ce qu’il vit, plus de générosité du coeur, plus de reconnaissance 

Croire en Dieu, c’est croire à la vie. C'est se dire: je ne me laisserai pas enfermer dans des 
ornières, dans des raisonnements enfermantes, mais m’ouvrir à l’émerveillement, à la 
découverte de nouvelles réalités. Je continue de vivre tant que cela m’est donné, et je fais tout 
mon possible pour que mon existence ait un sens. 

Dieu est avec vous. Avec nous tous. Il est celui qui peut nous ressusciter à nos propres morts 
quotidiennes, nous donner la force d’assembler les pièces du puzzle de notre vie et d’avancer 
avec confiance, la tête haute. — Choisis la vie — Choisissons la vie. Amen 
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